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1 PRESENTATION DU PROJET 

 CONTEXTE  

 
La présente mission consiste en la réalisation d’un inventaire initial floristique et chiroptérologique, ainsi 
qu’une analyse des effets du projet au niveau du Terminal Ferry du Naye de Saint-Malo sur ces 
compartiments. 
 
En effet, les infrastructures terrestres du terminal du Naye n’étant plus en capacité d’accueillir 
correctement les nouveaux ferries, la Région Bretagne prévoit de moderniser cet espace en vue 
d’optimiser la gestion des espaces fret et passager sur ce terminal. 
 
Les travaux concerneront le remplacement de l’outillage d’accès passagers et piétons du poste n°2, 
l’aménagement et l’extension sur le terre-plein, ainsi que la réfection de la gare maritime et des espaces 
connexes. 
 
Selon la demande du cahier des charges, la commande passée par la région Bretagne s’est déroulée en 
deux phases : 
 

➢ Phase 1 : identification de la présence : 

• des espèces végétales protégées qui pourraient être détruites lors des travaux, 

• des espèces végétales invasives dont la propagation pourrait être favorisée par les 
travaux, 

• des chauves-souris (chiroptères) : certaines espèces utilisant des sites construits. 
 

➢ Phase 2 : analyse des effets du projet et proposition de mesures à mettre en place pour éviter, 
réduire et compenser les incidences du projet si des espèces végétales protégées et de chauves-
souris sont localisées au sein du périmètre d’étude. 

 
 

 PRESENTATION DE LA ZONE D’ETUDE 

 
Ces missions doivent se dérouler au niveau du Terminal Ferry du Naye et de l’écluse du Naye (cf. Cartes 
page suivante). 
 
La surface évaluée est de 14,5 ha dont 1,13 ha d’espaces non artificialisés. 
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Carte 1 et Carte 2 : Localisation de la zone d’étude  
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2 PHASE 1 : RÉALISATION DES INVENTAIRES 

 

 MÉTHODOLOGIE DES INVENTAIRES 

2.1.1 Périodicité des inventaires 

Un premier passage sur site a été réalisé le 28 juin 2018 par Charlotte Demartini, chargée d’études 
écologiques spécialisée en habitats et flore, afin d’effectuer l’inventaire des espèces végétales protégées 
et invasives présentes sur le site.  
 
Un second passage a été effectué le 18 juillet 2018 par Michaël Roche, conducteur de l’étude, afin d’une 
part d’évaluer les potentialités de gîte pour les Chauves-souris, et d’autre part d’identifier la présence de 
celles-ci lors d’inventaires acoustiques. 
 

2.1.2 Flore protégée et invasive 

L’inventaire de la flore vasculaire a été réalisé sur l’ensemble de la zone d’étude, afin de localiser les 
éventuelles espèces patrimoniales (espèces protégées, déterminantes ZNIEFF, inscrites sur les listes rouges 
et/ou rares) et espèces exotiques envahissantes (Quéré et al. 2016, Quéré & Geslin 2016, Haury & 
Clergeau, 2014). 
 
Une liste aussi complète que possible de la flore vasculaire de la zone d’étude a ainsi été dressée, dans 
laquelle, le cas échéant, les espèces remarquables sont identifiées et font l’objet d’une évaluation 
patrimoniale.  
 
Le référentiel taxonomique utilisé pour nommer les espèces est celui élaboré par le Conservatoire 
Botanique National de Brest (R.N.F.O. : Référentiel des Noms d'usage de la Flore de l'Ouest de la France, 
2016 - http://www.cbnbrest.fr/RNFO/). 
 

2.1.3 Chiroptères 

2.1.3.1 Ecoute active 

La méthode d’identification acoustique retenue est celle mise au point par Michel Barataud sur la base des 
informations apportées par l’écoute des signaux en modes hétérodyne et expansion de temps (Barataud, 
2014). 
 

2.1.3.1.1 Principe 

Le recensement s’effectue à l’aide d’un détecteur à ultrasons (modèle Pettersson D240X). Cet appareil 
permet une écoute en mode hétérodyne et en mode expansion de temps : 
- le mode hétérodyne est basé sur la comparaison entre les sons entrant par le microphone et la bande 
passante de réception de l’appareil variant à l’aide d’un oscillateur commandé par le potentiomètre 
principal. Les sons entendus ne correspondent donc pas aux signaux émis par les chauves-souris mais à des 
sons différentiels. Cette technique permet d’identifier le maximum d’énergie des signaux souvent localisés 
en fin d’émission, c'est-à-dire la fréquence terminale ; 
- le mode expansion de temps repose sur l’enregistrement des ultrasons sur une large bande de fréquence 
stockée dans la mémoire interne de l’appareil. Le temps d’enregistrement est limité à 1,8 secondes en 
temps réel. L’appareil restitue cette séquence ralentie d’un facteur 10 que l’observateur peut écouter sur 
le moment ou enregistrer pour la réécouter ultérieurement. En effet, l’ensemble des espèces n’est pas 
toujours identifiable directement sur le terrain ; aussi des enregistrements sonores sont réalisés sur site 

http://www.cbnbrest.fr/RNFO/
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grâce au lecteur enregistreur ZOOM H2. Leur analyse sur ordinateur a posteriori, grâce à un logiciel 
spécifique (BatSound), permet de préciser ou de confirmer les espèces contactées sur site, notamment 
pour les Murins et les Pipistrelles de Kuhl/Nathusius. Il convient toutefois de noter que certains sons ne 
permettent pas de discriminer l’espèce contactée. 
 

   
Figure 1 : Détecteur Pettersson D240X (à gauche) - Oscillogramme et sonogramme d’émissions ultrasonores de Chiroptères (à 

droite) 

 

2.1.3.1.2 Protocole 

Les chiroptères ont été inventoriés grâce à des points d’écoute standardisés adaptés du programme Vigie-
Chiro (http://vigienature.mnhn.fr/page/protocole-pedestre). Les points d’écoute ont été régulièrement 
répartis sur l’aire d’étude de manière à échantillonner tous les milieux et contextes. 
 
La durée des points d’écoute est de 6 minutes, conformément au protocole national. Cette durée est fixe 
pour l’ensemble des points, afin de faciliter l’approche quantitative relative du peuplement de chiroptères 
par secteur et milieu prospecté. Les prospections se déroulent entre + 30 minutes et + 3h30 minutes après 
l’heure légale de coucher du soleil. 
 
Au cours de chaque point d’écoute, le nombre de contacts par espèce est noté. Un contact correspond à 
l’occurrence acoustique d’une espèce par tranche de cinq secondes, multipliée par le nombre d’individus 
(de cette même espèce) audibles en simultané (limite appréciable = 5 individus). Pour chaque point 
d’écoute, un indice d’activité (nombre de contacts acoustiques par unité de temps) peut ainsi être calculé. 
Ces résultats quantitatifs expriment une mesure de l’activité et non une abondance de chauves-souris. Ils 
sont exprimés en nombre de contacts par heure. 
 
L’analyse des résultats permet d’apprécier la capacité d’accueil des différents habitats à l’intérieur du 
périmètre d’étude. 
 

2.1.3.2 Ecoute passive 

Cette méthode implique la pose de détecteurs/enregistreurs passifs de type SM2BAT+ qui sont laissés en 
place et enregistrent en continu les émissions de chiroptères. Le SM2BAT+ est un détecteur d’ultrasons 
automatique hautes fréquences à enregistrement direct, qui permet d’obtenir des données spécifiques et 
quantitatives (nombre de contact par unité de temps). 
 
Cette méthode permet de recenser certaines espèces discrètes difficiles à contacter grâce aux écoutes 
actives et/ou de suivre l’activité chiroptérologique dans la durée sur un point précis. Les résultats obtenus 
diffèrent donc (et complètent) ceux des écoutes actives. 
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Figure 2 : Détecteur/enregistreur SM2BAT+ (à gauche) - Exemple de mesure de l’activité chiroptérologique sur une session 

d’écoute passive (à droite). 
 
Dans le cadre de cette étude, deux appareils ont été placés sur la zone en juillet durant une nuit. Leur 
localisation est donnée sur la carte page suivante où ils sont représentés par une étoile rose. 
 

2.1.3.3 Choix des stations 

L’effort d’échantillonnage a été porté sur l’ensemble de la zone d’étude avec une attention particulière sur 
les milieux apparaissant plus favorables pour les chiroptères (lisières arborés et arbustives, parc arboré, 
etc.). 
 
La carte suivante localise l’ensemble des points d’écoute réalisés au cours des prospections. 
 

2.1.3.4 Recherche de gîtes potentiels 

Une visite diurne des formations boisées a été entreprise lors de la visite de juillet. Celle-ci a permis la 
recherche de gîtes potentiellement favorables pour l’accueil de chauves-souris en période de reproduction 
et/ou d’hivernage. 
 
Dans le même sens, une attention particulière a été porté à la recherche de gîtes au niveau des bâtiments 
du Terminal du Naye. Les combles des bâtiments n’étant pas accessibles, une recherche crépusculaire 
(heure d’émergence) de chauve-souris à l’envol depuis lesdits bâtiments a été réalisée. 
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Carte 3 : Localisation des points d'écoute active et des détecteurs/enregistreurs SM2 au sein du périmètre d’étude 
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 RÉSULTATS DES INVENTAIRES 

2.2.1 Espèces floristiques 

2.2.1.1 Description générale 

 
La liste globale des espèces végétales recensées dans la zone d’étude est présentée en annexe du présent 
document. Il est à noter que bien que l’effort de prospection ait été important, cet inventaire ne peut se 
vouloir exhaustif. En effet, certaines espèces discrètes ou à développement irrégulier sont susceptibles 
d’être passées au travers des investigations. 
 
L’inventaire mené en 2018 a permis de répertorier 99 taxons floristiques au sein de la zone d’étude. Il 
s’agit majoritairement d’espèces qui sont communes et bien réparties en Ille-et-Vilaine. Les taxons sont 
communs notamment dans les milieux plus ou moins rudéralisés et les milieux transformés par l’homme 
(pelouses tondues de bords de routes…) (Figure 3). 
 

   
Figure 3 : Exemples de milieux artificialisés présents sur le site 

 
La flore du Massif Armoricain, la flore vasculaire de Basse-Normandie de Provost et Flora Gallica ont 
permis la détermination des espèces. 
 

2.2.1.2 Espèces patrimoniales 

 
Le Statice de Salmon Limonium binervosum et la Criste marine Crithmum maritimum figurent à l’article 1 
de l’arrêté du 13 octobre 1989 relatif à la liste des espèces végétales sauvages pouvant faire l'objet d'une 
réglementation préfectorale permanente ou temporaire. Leur cueillette est réglementée en Ille-et-Vilaine : 
le Statice de Salmon est mentionné à l’article 1 et à l’article 4, et la Criste marine à l’article 3. 
 
Si le Statice de Salmon a été observé uniquement le long de la jetée à l’est de la cale du Naye (Figure 4 et 
Carte 4), la Criste marine se distribue de manière plus diffuse sur l’ensemble de la zone d’étude. Elle se 
développe dans les interstices des surfaces goudronnées, ou sur les parois des murs (Figure 5). Cette 
dernière espèce est commune sur le littoral d’Ille-et-Vilaine. 
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Figure 4 : Statice de Salmon à l’est de la cale du Naye 

 

 
Figure 5 : Pied de Criste marine 

 

 
Carte 4 : Localisation de la flore patrimoniale présente dans la zone d’étude 
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2.2.1.3 Espèces invasives 

 
6 espèces ont été identifiées comme possédant un caractère invasif dans la zone d’étude et dont le statut 
varie d’invasive à surveiller à invasive avérée. Le tableau suivant récapitule la liste de ces espèces 
rencontrées lors des prospections sur le terrain. 
 

Nom français Nom scientifique Statut Commentaire 

Herbe de la pampa 
Cortaderia selloana (Schult. & Schult.f.) 
Asch. & Graebn. 

IA1i Invasive avérée 

Séneçon cinéraire Senecio cineraria DC. IA1i Invasive avérée 

Buddleja du père David, 
Arbre aux papillons 

Buddleja davidii Franch. IP2 Invasive potentielle 

Eléagnus Elaeagnus x submacrophylla Servett. IP5 Invasive potentielle 

Vergerettes 
Conyza canadensis / floribunda / 
sumatrensis 

AS5 À surveiller 

Passerage didyme Coronopus didymus (L.) Sm. AS5 À surveiller 

1 : Statut extrait de la Liste des plantes vasculaires invasives de Bretagne, QUERÉ & GESLIN (CBN de Brest), 2016. Invasive avérée : Plante non 
indigène ayant dons son territoire d’introduction un impact négatif sur la biodiversité. Invasive avérée émergente : Plante au caractère 
envahissant bien identifié, dont on découvre régulièrement de nouvelles stations envahissantes mais encore en nombre relativement limité. 
Invasive potentielle : Plante non indigène présentant actuellement une tendance au développement d’un caractère envahissant à l’intérieur de 
communautés naturelles ou semi-naturelles et dont la dynamique est telle qu’elle risque de devenir une espèce invasive avérée justifiant à ce 
titre des actions préventives et curatives. À surveiller : plante non indigène ne présentant pas de caractère envahissant avéré dans les milieux 
naturels ou semi-naturels mais susceptible de développer ces caractères. 

 

2.2.1.3.1 Invasives avérées 

 

• Herbe de la Pampa Cortaderia selloana 
 
Description : 
L’herbe de la Pampa appartient au groupe des Poacées. Très imposante, elle peut atteindre 3 m de 
hauteur pour 1,20 m de largeur. Elle possède des feuilles longues (plus de 1 m de long), étroites et 
coupantes. Les fleurs sont de grandes panicules plumeuses et très denses, longues de 20 à 40 cm, de 
couleurs blanche ou crème. La floraison a lieu en automne, et les graines, qui se comptent par millions, 
sont disséminées par le vent. 
 
Répartition dans le site d’étude : 
L’herbe de la Pampa est une espèce ornementale très appréciée en raison de sa résistance et de sa 
floraison exubérante. Un seul pied a été rencontré sur le site d’étude. 
 

 
Figure 6 : Herbe de la Pampa Cortaderia selloana  
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• Séneçon cinéraire Senecio cineraria 

 
Description : 
Le Séneçon cinéraire est un arbrisseau persistant de la famille des Astéracées, mesurant de 50 à 70 cm de 
hauteur. Il possède des feuilles alternes, découpées-lobées, laineuses et gris argentées. L’inflorescence est 
un capitule en corymbe très dense de fleurs jaunes. Les fruits sont des akènes à aigrettes, ce qui permet 
une dissémination par le vent sur de longue distance. C’est une plante rustique qui supporte aussi bien le 
froid que les excès de salinité. 
 

Répartition dans le site d’étude : 
Cette espèce se développe au niveau des zones goudronnées du Terminal Ferry et à l’ouest de l’écluse. 
 

 
Figure 7 : Séneçon cinéraire Senecio cineraria 

 

2.2.1.3.2 Invasives potentielles 

 

• Buddléia de David Buddleja davidii 
 
Description : 
Cet arbuste de 2 à 5 mètres de hauteur originaire du centre de la Chine fut très prisé en tant que plante 
ornementale. Les feuilles sont caduques à semi caduques, opposées et lancéolées. Les fleurs, des panicules 
denses, sont parfumées et de couleur pourpre à lilas à cœur jaune orangé, elles attirent les papillons qui se 
nourrissent du nectar. La floraison est longue, de fin juin à début octobre. Cette espèce a tendance à 
s’échapper des jardins à coloniser des friches urbaines et des milieux artificialisés. 
 

 
Figure 8 : Buddléia de David Buddleja davidii 
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Répartition dans le site d’étude : 
Cette espèce, peu présente sur le site, a été rencontrée principalement au sein de haies ornementales. Un 
pied a été observé au niveau de la station à Statice de Salmon. 
 

• Eléagnus Elaeagnus x submacrophylla 
 
Description : 
Arbuste de la famille des Elaeagnacées, il est utilisé pour l’ornement des haies. Il peut atteindre une 
hauteur de 2 à 4 m et possède des feuilles persistantes, vertes, simples et alternes. Sa floraison a lieu en 
fin d’automne et présente des fleurs tubulées blanches. Ses fruits sont des drupes, toxiques pour les 
humains mais prisés par les oiseaux qui sont donc un vecteur important pour sa dissémination. 
 
Répartition dans le site d’étude : 
Cet arbuste est largement utilisé comme haie au sein de la zone d’étude. 
 

 
Figure 9 : Eléagnus Elaeagnus x submacrophylla 

 

2.2.1.3.3 Espèces à surveiller 

 
Il faut aussi noter la présence de deux espèces à caractère invasif à surveiller dans la zone d’étude : il s’agit 
d’une Vergerette, déterminée uniquement au niveau du genre, et du Passerage didyme Coronopus 
didymus. Les Vergerettes sont largement disséminées, mais généralement sans impact majeur sur la flore 
indigène. Sur le site, une seule touffe de Passerage didyme a été observée, le long d’un trottoir au sud-est 
du terminal du Naye. Compte tenu de sa très faible représentation sur la zone d’étude, cette espèce ne 
pose pas de problème particulier. 
 

  
Figure 10 : Vergerette Conyza sp. (à gauche), Passerage didyme Coronopus didymus (à droite) 
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La localisation de l’ensemble de ces espèces exotiques envahissantes situées dans la zone d’étude est 
présentée sur la Carte ci-dessous. 

 
Carte 5 : Localisation de la flore exotique envahissante présente dans la zone d’étude 
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2.2.2 Chiroptères 

Les prospections au détecteur à ultrasons couplées à l’analyse des sons des enregistreurs automatiques 
ont permis la détection de trois espèces à l’intérieur du périmètre d’étude. 
 

2.2.2.1 Description générale 

 
La liste des trois taxons contactés au sein de la zone d’étude est donnée dans le tableau suivant. Ces 
espèces de chiroptères sont protégées sur le territoire national par l’Arrêté du 23 avril 2007 fixant la liste 
des mammifères terrestres protégés sur l'ensemble du territoire et les modalités de leur protection. 
 
Tableau 1 : Liste des chiroptères recensés et leurs différents statuts de bioévaluation 

Nom vernaculaire Nom scientifique PN1 ZNIEFF2 TVB3 SCAP4 
LR 

BZH5 
LR 
Fr6 

DH7 Berne8 
LR 

Eur9 

Sérotine commune Eptesicus serotinus Art. 2 - - - LC NT IV II LC 

Pipistrelle de Kuhl Pipistrellus kuhlii Art. 2 - - - LC LC IV II LC 

Pipistrelle commune Pipistrellus pipistrellus Art. 2 - - - LC NT IV III LC 
1 : Protection Nationale : Arrêté du 15 septembre 2012 modifiant l'arrêté du 23 avril 2007 fixant la liste des mammifères terrestres protégés sur 
l'ensemble du territoire et les modalités de leur protection. 
2 : Statut Bretagne Espèce déterminante ZNIEFF (Zone Naturelle d’Intérêt Ecologique Faunistique et Floristique). 
3 : Espèces de cohérence de la TVB (Trame Verte et Bleue) de Bretagne. 
4 : Espèces prioritaires SCAP (Stratégie de Création d’Aires Protégées) en Bretagne. Circulaire du 13 août 2010. 1+ : réseau insuffisant (bonnes 
connaissances de l'espèce). 1- : réseau insuffisant (mauvais état de connaissance de l'espèce/habitat - espèce trop marginale). 2+ : Réseau à 
renforcer (bonne connaissance de l'espèce). 3 : Réseau d'aires protégées satisfaisant. 
5 : Liste rouge régionale et responsabilité biologique régionale pour les Mammifères de Bretagne (CSRPN, 2015) 
6 : Liste Rouge de France : NT : Quasi menacé. LC : Préoccupation mineure. NA : Non applicable.. UICN France, MNHN, SFEPM, ONCFS (2017).  
7 : Directive Habitats-Faune-Flore n°92/43/CEE concernant la conservation des habitats naturels ainsi que de la faune et de la flore sauvages (21 
mai 1992 modifiée par la directive 97/62/CEE). Annexe 2 : espèces animales et végétales d'intérêt communautaire dont la conservation nécessite la 
désignation de zones spéciales de conservation. Annexe 4 : espèces animales et végétales d'intérêt communautaire nécessitant une protection 
stricte. 
8 : Convention de Berne du 19/09/1979 relative à la conservation de la vie sauvage et du milieu naturel de l'Europe. Convention adoptée par la 
France le 22/08/1990 (Décret n° 90-756). Annexe 2 : espèces strictement protégées. Annexe 3 : espèces dont l'exploitation est règlementée 
9 : Liste Rouge  Europe : VU : Vulnérable. NT : Quasi-menacée. LC : Préoccupation mineure. UICN. 2012. Liste rouge européenne des espèces 
menacées. http://www.iucnredlist.org/initiatives/europe. 

 
Ces trois espèces anthropophiles font l’objet d’une courte monographie dans les paragraphes ci-dessous. 
 
La Pipistrelle commune Pipistrellus pipistrellus est répandue et abondante sur l’ensemble du territoire 
métropolitain mais présente des densités moins importantes en Corse. Il s’agit d’une espèce ubiquiste, 
s’installant dans tous les milieux, notamment les zones urbaines où elle est bien souvent la plus contactée 
de toutes les chauves-souris. Ses gîtes d’hiver et d’été se composent préférentiellement de bâtiments mais 
aussi de cavités d’arbres. En hiver, il est rare de la voir dans des cavités souterraines. De régime 
alimentaire opportuniste, elle chasse partout avec une préférence pour les milieux humides où elle attrape 
des Diptères, Lépidoptères, Coléoptères, etc. Cette espèce émerge particulièrement tôt, dès le crépuscule. 
A l’échelle nationale, le programme Vigie-Chiro a récemment mis en évidence un déclin marqué de la 
Pipistrelle commune (Kerbiriou et al., 2015). Dans la continuité de ce constat, elle vient d’être inscrite 
comme espèce quasi menacée sur la nouvelle liste rouge des mammifères de France (UICN France et al., 
2017). 
En Bretagne, la Pipistrelle commune est présente partout, sur le continent comme sur la plupart des îles. Il 
s’agit de l’espèce la mieux répartie et la plus abondante de la région (GMB, 2015). Ce dernier point est 
confirmé par la dominance des contacts dans la présente étude concernant cette espèce. Enfin, 
contrairement au constat fait à l’échelle nationale, l’évolution des populations pour cette région semble 
stable (Dubos, 2016). 
 
La Pipistrelle de Kuhl Pipistrellus kuhlii occupe une grande partie du territoire métropolitain avec des 
lacunes dans le nord et l’est. Ses effectifs augmentent vers le Sud de son aire pour devenir majoritaire par 
rapport aux autres Pipistrelles. Typiquement anthropophiles, elle montre une nette attirance pour les 

http://www.iucnredlist.org/initiatives/europe
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milieux urbains (villes, villages, etc.) et les environs où elle est attirée par les éclairages publics. Elle 
exploite également divers territoires de chasse en milieu naturel, les espaces ouverts à boisés où elle 
prospecte les lisières. Concernant ses gîtes d’hiver et d’été, elle choisit prioritairement des bâtiments où 
elle se loge sous les charpentes, les bardages, entre les poutres, etc. La Pipistrelle de Kuhl est opportuniste, 
sélective et adaptable ce qui lui permet d’accéder à un large spectre de proies. 
En Bretagne, cette espèce d’affinité plutôt méridionale est présente sur l’ensemble du territoire mais dans 
des densités moindres à l’Ouest de la région. Contrairement à l’espèce précédente, la Pipistrelle de Kuhl 
voit une nette tendance à l’augmentation de ses effectifs aussi bien à l’échelle nationale (Kerbiriou et al., 
2015) que régionale (Dubos, 2016), le réchauffement climatique semblant lui être favorable. 
 
La Sérotine commune Eptesicus serotinus occupe une grande partie de l’Europe et se rencontre partout 
sur le territoire métropolitain et en Corse. Il s’agit d’une espèce de plaine, rarement contactée ou 
observée au-dessus de 800 mètres d’altitude. Cette chauve-souris montre une grande plasticité dans le 
choix de ses territoires de chasse avec une préférence pour les milieux ouverts mixtes type bocage, zones 
humides, parcs et vergers mais également les éclairages urbains. Le régime alimentaire de cette espèce 
opportuniste se compose de nombreux taxons appartenant à diverses familles (coléoptères, lépidoptères, 
trichoptères, diptères, etc.). Pour ses gîtes d’estivages, elle plébiscite les bâtiments (combles, murs 
disjoints, sous les habillages d’ardoises et de bois, etc.) et très rarement les cavités arboricoles ou les 
nichoirs. En hiver, elle se dissimule le plus souvent seule ou en petit groupe dans des anfractuosités 
diverses et des lieux difficiles à prospecter (isolation, toiture, grenier, appentis, etc.), parfois sur ses sites 
de reproduction. 
La Sérotine commune est présente partout en Bretagne excepté sur les îles situées à l’Ouest (Ouessant, 
Molène et Sein). Tout comme la Pipistrelle commune, elle décline fortement à l’échelle nationale 
(Kerbiriou et al., 2015), ce qui lui vaut d’être inscrite comme espèce quasi menacée sur la nouvelle liste 
rouge des mammifères de France (UICN France et al., 2017). Ce constat est valable à l’échelle de la région 
Bretonne où la tendance d’évolution des populations est à la baisse (Dubos, 2016). 
Seuls les enregistreurs automatiques ont permis d’enregistrer quelques contacts de cette dernière espèce. 
 
 

2.2.2.2 Ecoutes actives (indice d’activité et occurrence) 
 
Seules deux espèces ont été contactées en écoute active. Le tableau ci-dessous indiquent le pourcentage 
de stations occupées par les différentes espèces et leur activité brute respective pour la session de juillet. 
 
Tableau 2 : Liste des espèces de chiroptères contactées au cours du mois de juillet 2018, avec leur occurrence sur l’ensemble 
des points d’écoute et les valeurs brutes et pondérées (selon Barataud, 2014) de l’activité (nb de contacts/heure) rapporté en 
pourcentage 

Nom d'espèce 
% stations 
occupées 

Indice d'activité 
brute 

Indice d'activité brut 
pondéré 

% activité brute 
pondéré 

Aucune espèce 18,18% - - - 

Pipistrelle commune 81,82% 250,91 250,91 96,50% 

Pipistrelle de Kuhl 18,18% 9,09 9,09 3,50% 

 
La Pipistrelle commune confirme sa réputation d’espèce abondante et ubiquiste puisqu’elle représente 
96,5% de l’activité brute pondérée, et occupe plus de 80% des stations d’échantillonnage. Elle est suivie 
par un autre taxon anthropophile, la Pipistrelle de Kuhl, espèce ubiquiste affiliée aux lisières (chasse) et 
milieux périurbains (chasse, gîtes). 
 
Pour avoir une vision synthétique et globale des résultats, les cartes pages suivantes indiquent le nombre 
de contacts obtenus par point d’écoute ainsi que la richesse spécifique obtenue lors de la session de 
prospection. De manière générale, le maximum de contact sur l’ensemble des écoutes a été obtenu sur les 
quelques lisières et le parc arboré situé en contrebas des murailles. L’activité dans ces secteurs est 
principalement due à la Pipistrelle commune. 



Accord cadre port de Saint-Malo - Terminal du Naye. Étude faune, flore, et milieux naturels terrestres sur le site portuaire 

19 

 
Carte 6 : Nombre de contacts de Chiroptère par point d'écoute 

 

 
Carte 7 : Nombre d'espèce(s) de Chiroptère(s) contactée(s) par point d'écoute 
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2.2.2.3 Ecoutes passives (indice d’activité et occurrence) 
 
Les prospections menées avec les deux enregistreurs automatiques SM2 ont permis de contacter les trois 
espèces de chauves-souris décrites précédemment. 
 
Chaque appareil a été placé pendant une nuit entière, l’un au centre de la plateforme du Terminal du Naye 
(SM2-1) et l’autre en bordure du périmètre, dans une allée bordée d’arbres et arbustes (SM2-2). Leur 
localisation précise est donnée en Carte 3. 
 

   
Figure 11 : Vue sur l'emplacement (fléchage orange) du SM2-1 (à gauche) et du SM2-2 (à droite) 

 
De manière générale, l’activité en fonction de l’emplacement apparaît très variable et seul l’appareil placé 
dans l’allée a mis en évidence une activité importante. 
 

2.2.2.3.1 Résultats de l’appareil placé sur la plateforme du Terminal du Naye (SM2-1) 

L’enregistreur automatique placé sur la plateforme n’a permis d’enregistrer qu’un unique contact de 
Pipistrelle commune Pipistrellus pipistrellus en transit à 01h16 au cours de la nuit d’écoute. 
 
L’unique contact enregistré par cet appareil illustre le manque d’attractivité du Terminal du Naye pour ce 
groupe particulièrement sur les espaces artificialisés ne présentant aucun espace arboré. 
 

2.2.2.3.2 Résultats de l’appareil placé dans l’allée bordée d’arbres et arbustes (SM2-2) 

La figure ci-dessous illustre le nombre de contacts obtenu par heure et par espèce au cours de la nuit pour 
la station d’échantillonnage située dans l’allée. 
 

 
Figure 12 : Nombre de contacts/heure pour chaque espèce contactée par le SM2-2 
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L’activité et la diversité d’espèce au niveau des lisières arborées et arbustives situées en bordure du 
périmètre d’étude sont bien plus importantes. L’activité est essentiellement due à la Pipistrelle commune, 
ce qui confirme encore une fois son statut d’espèce anthropophile abondante, suivie par la Pipistrelle de 
Kuhl puis la Sérotine commune. 
 
 

2.2.2.4 Recherche de gîtes avérés/potentiels  

 
Les prospections menées en juillet ont mis en avant les très faibles potentialités d’accueil en ce qui 
concerne les gîtes arboricoles. De fait, parmi les quelques arbres situés à l’Est du périmètre d’étude, 
aucune fissure ni cavité n’a été observée. 
 

   
Figure 13 : Vues sur les arbres présents dans et en périphérie du périmètre d'étude 

   
Dans le même sens, l’observation directe et la prospection crépusculaire au détecteur d’ultrasons n’ont 
pas permis de mettre en évidence de gîte au niveau des bâtiments situés dans le périmètre d’étude. Les 
taxons anthropophiles contactés semblent occuper les bâtiments en périphérie du site d’étude, plus 
favorables avec présence de combles. Enfin, une attention particulière a été portée au niveau des 
remparts qui présentent de nombreux interstices. Encore une fois, aucun gîte n’a été mis en avant. 
 

   
Figure 14 : Vues sur le rempart 

  
Il apparaît donc qu’aucun gîte avéré n’a été recensé lors des prospections à l’intérieur du périmètre 
d’étude. 
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 ÉVALUATION DES ENJEUX ÉCOLOGIQUES (FLORE ET CHIROPTÈRES) 

2.3.1 Enjeux Flore 

Les espèces floristiques recensées dans la zone d’étude sont communes des milieux artificialisés et ne 
présentent pas d’enjeu particulier, à l’exception du Statice de Salmon Limonium binervosum et de la Criste 
marine Crithmum maritimum qui figurent à l’article 1 de l’arrêté du 13 octobre 1989 relatif à la liste des 
espèces végétales sauvages pouvant faire l'objet d'une réglementation préfectorale permanente ou 
temporaire. Du fait de leur statut, de leur distribution à l’échelle du Département et de leur répartition sur 
le site d’étude (présence ponctuelle le long de la jetée à l’est de la cale du Naye pour le Statice et présence 
ponctuelle au niveau des interstices des surfaces goudronnées pour la Criste), ces deux espèces présentent 
un enjeu très faible. 
 
À noter également la présence de certaines plantes exotiques à caractère envahissant sur le site d’étude 
(Arbre aux papillons, Séneçon cinéraire, Herbe de la Pampa, Vergerette…). Pendant les travaux, des 
précautions devront être prises afin d’éviter la propagation des espèces concernés, en particulier celles 
classées comme invasives avérées (éviter notamment la dissémination des graines). Les vergerettes, 
notées comme « espèce à surveiller » sont bien disséminées sur le site. Toutefois, étant généralement sans 
impact majeur sur la flore indigène, aucune précaution particulière n’est à prévoir pour cette espèce au 
cours des travaux. 
 

2.3.2 Enjeux chiroptères 

La présence de trois espèces de chiroptères a été mise en avant dans la zone d’étude. Cette diversité 
apparaît très faible et se compose quasi-exclusivement de Pipistrelles commune et de Kuhl qui sont des 
taxons anthropophiles et ubiquistes. Ces dernières trouvent des conditions d’accueil favorables dans les 
bâtiments périphériques (voir sur le site d’étude) aussi bien l’été que pour l’hibernation. Elles chassent 
essentiellement dans les milieux urbains (lampadaire, etc.) et péri-urbains (parcs boisés, etc.), mais 
exploitent également les lisières des rares linéaires boisés et bosquets situés sur la partie Est de la zone 
d’étude. Concernant ces mêmes espèces, les contacts obtenus en milieu ouvert correspondent dans la 
grande majorité des cas à de rares individus en transit. 
 
De manière générale, la forte artificialisation et la quasi-absence de corridors boisés limitent fortement les 
capacités d’accueil et de dispersion de la zone d’étude. De plus, celle-ci apparaît peu attractive pour les 
chauves-souris en termes de territoire de chasse (milieux fortement artificialisés) mais également de gîtes. 
 
Ainsi, les enjeux concernant ce groupe peuvent être considérés comme faibles pour la majorité de la zone 
d’étude exception faite des lisières et allées boisées situées en limite Est qui concentre la quasi-totalité de 
l’activité mise en évidence. L’activité y est principalement due à la Pipistrelle commune suivie par la 
Pipistrelle de Kuhl et la Sérotine commune. 
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ANNEXES 

Annexe 1 : Liste des espèces floristiques présentes dans la zone d’étude 
(Les espèces considérées comme « invasives avérées » ou « invasives potentielles » sont en rouge, celles 

considérées comme espèces « à surveiller » apparaissent en orange) 
 

Nom scientifique Nom vernaculaire 

Acer platanoides L. Érable plane, Plane 
Achillea millefolium L. subsp. millefolium Achillée millefeuille, Herbe au charpentier 
Agrostis capillaris L. Agrostide capillaire 
Agrostis stolonifera L. subsp. stolonifera Agrostide stolonifère 
Aira caryophyllea L. Canche caryophillée 
Aira praecox L. Canche printanière 
Anagallis arvensis L. Mouron rouge, Fausse Morgeline 
Artemisia vulgaris L. Armoise commune, Herbe de feu 
Atriplex halimus L. Halime, Arroche halime 
Avena barbata Pott ex Link subsp. barbata Avoine barbue 
Ballota nigra L. subsp. nigra Ballote noire 
Bellis perennis L. subsp. perennis Pâquerette 
Beta vulgaris L. Betterave commune, Bette-épinard 
Bromus diandrus Roth Brome à deux étamines 
Buddleja davidii Franch. Buddleja du père David, Arbre à papillon 
Calendula officinalis L. Souci officinal, Souci des jardins 
Calystegia sepium (L.) R.Br. Liset, Liseron des haies 
Catapodium marinum (L.) C.E.Hubb. Scléropoa marin 
Chenopodium polyspermum L. Limoine 
Cirsium arvense (L.) Scop. Cirse des champs, Chardon des champs 
Cirsium vulgare (Savi) Ten. Cirse commun, Cirse à feuilles lancéolées, Cirse lancéolé 
Convolvulus arvensis L. Liseron des champs, Vrillée 
Conyza canadensis / floribunda / sumatrensis Vergerette 
Coronopus didymus (L.) Sm. Passerage didyme, Herbe cressonette 

Cortaderia selloana (Schult. & Schult.f.) Asch. & 
Graebn. 

Herbe de la pampa, Herbe des pampas 

Crepis capillaris (L.) Wallr. Crépide capillaire, Crépis à tiges capillaires 
Crithmum maritimum L. Criste marine, Fenouil marin, Perce-pierre 
Cymbalaria muralis P.Gaertn., B.Mey. & Scherb. Cymbalaire, Ruine de Rome, Cymbalaire des murs 
Dactylis glomerata L. Dactyle aggloméré, Pied-de-poule 
Daucus carota L. Carotte sauvage, Daucus carotte 
Daucus carota L. subsp. gummifer (Syme) Hook.f. Carotte à gomme 
Diplotaxis tenuifolia (L.) DC. Diplotaxe vulgaire, Roquette jaune 
Echium vulgare L. Vipérine commune, Vipérine vulgaire 
Elaeagnus x submacrophylla Servett. Eléagnus 
Elymus pycnanthus (Godr.) Melderis Chiendent du littoral 
Erodium cicutarium (L.) L'Hér. Érodium à feuilles de cigue, Bec de grue, Cicutaire 
Festuca gr. rubra Fétuque 
Galium aparine L. Gaillet gratteron, Herbe collante 
Geranium molle L. Géranium à feuilles molles 
Hedera helix L. Lierre grimpant, Herbe de saint Jean 
Hordeum murinum L. Orge sauvage, Orge Queue-de-rat 
Hypericum perforatum L. Millepertuis perforé, Herbe de la Saint-Jean 
Hypochaeris radicata L. Porcelle enracinée 
Iris foetidissima L. Iris fétide, Iris gigot, Glaïeul puant 
Juncus bufonius L. Jonc des crapauds 
Lactuca serriola L. Laitue scariole, Escarole 
Lagurus ovatus L. Lagure queue-de-lièvre, Gros-minet 
Lapsana communis L. Lampsane commune 
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Nom scientifique Nom vernaculaire 

Lavatera arborea L. Mauve en arbre 
Limonium binervosum (G.E.Sm.) C.E.Salmon Statice de Salmon, Statice de l'ouest 
Lolium perenne L. Ivraie vivace 
Lotus corniculatus L. Lotier corniculé, Pied de poule, Sabot-de-la-mariée 
Malva sylvestris L. Mauve sauvage, Mauve sylvestre, Grande mauve 
Matricaria maritima L. subsp. maritima Matricaire maritime 
Medicago arabica (L.) Huds. Luzerne tachetée 
Medicago lupulina L. Luzerne lupuline, Minette 
Melilotus albus Medik. Mélilot blanc 
Parapholis incurva (L.) C.E.Hubb. Lepture courbé 
Parietaria judaica L. Pariétaire des murs, Pariétaire de Judée 
Picris echioides L. Picride fausse Vipérine 
Pinus pinaster Aiton Pin maritime, Pin mésogéen 
Plantago coronopus L. subsp. coronopus Plantain Corne-de-cerf 
Plantago lanceolata L. Plantain lancéolé, Petit plantain 
Plantago major L. Plantain majeur, Gros plantain, Grand plantain 
Poa annua L. Pâturin annuel 
Polycarpon tetraphyllum (L.) L. Polycarpon à quatre feuilles, Polycarpe à quatre feuilles 
Polypodium vulgare / interjectum Polypode 
Populus alba L. Peuplier blanc 
Portulaca oleracea L. Pourpier potager, Pourpier rouge 
Potentilla reptans L. Potentille rampante, Quintefeuille 
Quercus ilex L. subsp. ilex Chêne vert 
Quercus robur L. subsp. robur Chêne pédonculé, Gravelin 
Ranunculus repens L. Renoncule rampante 
Rubus sp. Ronce 
Rumex crispus L. Rumex crépu 
Sagina maritima G.Don Sagine maritime 
Sambucus nigra L. Sureau noir, Sampéchier 
Scrophularia scorodonia L. Scrophulaire à feuilles de Germandrée 
Sedum acre L. Poivre de muraille, Orpin acre 
Sedum album L. Orpin blanc 
Sedum telephium L. subsp. telephium Herbe de saint Jean 
Senecio cineraria DC. Séneçon Cinéraire 
Senecio viscosus L. Séneçon visqueux 
Senecio vulgaris L. Séneçon commun, Séneçon vulgaire 
Sonchus asper (L.) Hill Laiteron épineux 
Sonchus oleraceus L. Laiteron potager, Laiteron lisse 
Spergularia rupicola Lebel ex Le Jol. Spergulaire des rochers 
Tamarix gallica L. Tamaris de France, Tamaris commun 
Tamus communis L. Sceau de Notre Dame 
Torilis nodosa (L.) Gaertn. Torilis à fleurs glomérulées, Torilis noueuse 
Trifolium campestre Schreb. subsp. campestre Trèfle champêtre, Trèfle jaune, Trance 
Trifolium repens L. Trèfle rampant, Trèfle blanc, Trèfle de Hollande 
Trifolium scabrum L. Trèfle rude, Trèfle scabre 
Taraxacum gr. officinale Pissenlit 
Umbilicus rupestris (Salisb.) Dandy Nombril de vénus, Oreille-d'abbé 
Urtica dioica L. Ortie dioïque, Grande ortie 
Verbena officinalis L. Verveine officinale 
Vulpia myuros (L.) C.C.Gmel. Vulpie queue-de-rat, Vulpie Queue-de-souris 
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